
Les chiffres sur les violences faites aux femmes 
en France font d’ailleurs  froid dans le dos :  
400000 femmes victimes de violences conjugales 
déclarées en deux ans, soit 10 % des femmes, 
148 femmes mortes sous les coups de leur 
conjoint en 2012. 

 
 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
La journée du 8 MARS, plus qu’un symbole, 
représente l’histoire des luttes des femmes d’hier 
et d’aujourd’hui !  
 
Les luttes des femmes, dans leur pluralité de formes 
et de revendications, ont rendu visibles l’ensemble 
des inégalités entre les femmes et les hommes et 
toutes les injustices. Injustices d’un système 
d’exploitation des êtres humains aggravées pour les 
femmes victimes, en plus, d'une société encore 
largement dominée par le système patriarcal. 
 
Ces luttes ont permis de conquérir de nouveaux 
droits, trop souvent remis en cause, du fait des 
politiques d’austérité, qui font le nid de tous les 
extrémismes qui se saisissent de la situation pour 
tenter de faire reculer les droits des femmes.  
 

Inégalités persistantes. 
 
Pourtant personne n’ignore qu’aujourd’hui, subsistent 
encore des inégalités, de salaires, de retraites. Le 
temps partiel, la précarité du travail sont imposés aux 
femmes. Elles assument l’essentiel  des tâches 
familiales. Trop souvent elles sont encore victimes de 
violences: Violences conjugales, viols, violences 
sexistes au travail. 
Malgré tous les textes existants, l’égalité reste à 
conquérir dans les faits et la réalité quotidienne ! 
 
Pour les femmes, vivre, c’est combattre, et nous 
avons décidé de vivre.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 

Des reculs partout 
 
Face au recul des droits des femmes en France, en 
Espagne, en Grèce, en Italie, au Portugal, en Irlande 
et ailleurs Du Nord au Sud, elles se battent pour faire 
reconnaître leurs droits :  

���� droit  de disposer librement de leur corps,  
���� droit  de décider elles-mêmes de leur avenir, 

de leurs choix de vie. 
 

Dans notre ville aussi. 
 
Comment oublier qu’à Argenteuil, ville de plus de 
100 000 habitants, nous manquons de moyens et de 
structures pour accueillir les femmes victimes de 
violences, seules ou avec de jeunes enfants ?  
 
Comment ne pas souligner que notre hôpital 
d’Argenteuil couvrant une zone géographique de plus 
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de 450 000 habitants, n’accueille pas les femmes 
désirant avorter ?  
Comment oublier que des jeunes filles ou des jeunes 
femmes soient victimes de viols collectifs et que 
récemment à Argenteuil, des jeunes femmes portant 
un foulard soient agressées, insultées, violentées… 
sans que l’institution judiciaire ne poursuive 
l’enquête. Toute femme quelle que soit sa religion ou 
ses vêtements mérite que justice soit rendue. 
 

Insuffisance de la loi. 
 
Le renforcement des sanctions contre le harcèlement, 
la précision législative du concept de harcèlement 
psychologique, sont autant de dispositions attendues 
et nécessaires, que nous voulons obtenir dans les 
prochains textes en préparation.  
Renforcer l’égalité professionnelle, les droits des 
femmes, reste indispensable.  
 
Cela se concrétise par le renforcement de la lutte 
contre les inégalités professionnelles, notamment 
salariales, entre les hommes et les femmes. Les 
inégalités financières, indemnités chômage et 
pensions moindres, ainsi que  l’accès à l’égalité 
professionnelle doivent  être une priorité de la 
représentation nationale. Aggraver les sanctions, les 
diversifier, est indispensable pour faire de l’égalité 
une réalité au lieu de rester un slogan.  
 

Encore des droits à conquérir. 
 
On doit également se mobiliser pour permettre aux 
femmes étrangères d’obtenir le droit à la liberté de 
circulation et d’installation, notamment pour celles 
victimes de violences et sans papiers. L’obtention de 
droits de séjour et de travail les aide dans leur 
autonomisation.  
Nous appelons à agir pour redonner à cette journée 
du 8 mars toute sa dimension de luttes pour les droits 
de toutes les femmes, pour la dignité de chacune, 
pour la justice, pour toutes et tous, pour la liberté 
dans leurs pays occupés, colonisés sans oublier. 
ces femmes d’ailleurs dans leurs combats pour la paix 
dans leurs pays en guerre,  

Le combat des femmes est de faire reculer 
l’exploitation des humains, le système patriarcal et 
obtenir l’égalité partout, dans tous les domaines : 
travail, famille, société, politique, vie publique…  
 

L’égalité, l’affaire de tous. 
 
Néanmoins, le combat pour l’égalité des droits entre 
hommes et femmes n’appartient pas aux seules 
femmes, c’est le combat de tous, hommes, femmes 
jeunes et moins jeunes, du Nord au Sud et de l’Est à 
l’Ouest. Ce combat ne doit connaître aucune 
frontière, c’est le combat pour une société plus juste 
et démocratique.  

 
Si la loi sur la parité a imposé un nombre égal de 
candidats et de candidates, seront-elles aussi 
nombreuses que les hommes sur la ligne d’arrivée ???  
 
Nous connaissons la réponse : il suffit de regarder 
notre Parlement pour savoir que la loi sur la parité 
comme les lois sur l’égalité des droits restent trop 
souvent de bonnes intentions, des mots creux.  
Les mesures en faveur de la parité, doivent concerner  
le monde, professionnel,  associatif, culturel, mais 
aussi la vie politique.. C’est pourquoi nous nous 
félicitons du renforcement des sanctions à l’encontre 
des partis politiques ne mettant pas en œuvre la 
parité. 
 
Pour les femmes et pour les hommes, 
L’égalité n’est jamais acquise 
définitivement, c’est toujours un combat 
permanent ! 

Soutenez la liste AAA http://tripleapourargenteuil.wordprss.com/je soutiens-la-liste-aaa 

Manifestation du 8 mars  
14 h place de la Bastille Paris 

Marche contre les inégalités à l’initiative de nombreuses organisations 

Pour l’égalité, la lutte contre les préjugés 
sexistes est d’abord affaire d’éducation dans les 
familles et à l’école. Elle nécessite une action 
résolue contre toutes les représentations 
discriminant le sexe féminin : littérature 
jeunesse, études, formations professionnelles, 
médias. 


